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o/SMstS**«arini ^'ailleurs, assurant que, 
loin d'être une, fatigue, ce travail n'est 
qu'un délassement pour J'émiuem homme 

est 
homme 

g» Nous ) • croyons sans peine ea 
t les faits divers de Je feuille officielle, 

et nous sommes heureux de pouvoir don-
ner i nos recteurs un spécimen de cette 
WkWmm mutimwtngmremb à laquelle 
se aomplalt, peur enfermer sans doute les 
loisirs de m Veillée, Jitlustre collabora-
teur de M. Nérbert-Billiard. 

« Hîlr mâtin, ver* sept heures, une 
douzaine de masques, étudiants et gri
solles, qui venaient de passer la nuit au 
bal du Chatelet, rentraient an quartier 
latin, en sa livrant é toutes sortes de 
danses écheveléea que comporte le carna
val, quand, arrivés au carrefour Bueï, Us 
rencontrèjent une pauvre femme qui te
nait un enfant paie et malade, et qui 
semblait en proie i la plus grande mi" 
sére 

> Sûr le geste impérieux d'une jeune 
«Heeeetomée-en Rosière de^îanterr*, qui 
se trontait parmi eux, la -bande joyeuse 
S'arréU taudis que la belle évaporée enle
vait rapidement le chapeau pointu de la 

^ - t é t ^ r u i r p i e u » e r t r présentait gracieu-
.-.s-i cernée*tour t) tour è chacun de ses gais 
. : r coaseegeone. Le» pièces blanches ne tar

dèrent pesé pleuvoir dans le long feutre 
blanc, ainsi transformé en aumônière. 

» X* quête terminée, la jeune et gra-
fllte nia de s* "puche un mouchoir 

ions.^ 

T ! 

t devoir Ken t a sud de nos 
algériennes.'. ?rjj •.-.o-.ui 

U parait que la puissance do fusn 
' sepot a été, terrible dan* cette circonstance: 
tous nos offioieni sjan sont anentrés.vive
ment frappés, et comme. 1er sentiments 
d humanité, n abandonnent jamais le soldat 
iraoçais, au milieu du danger,' pn^'èst 
comme effrayé dos résultats rie trobfde-
eharges successive* do l'arme nouvelle. 

Les Aiabeft ont voulu donner l'atténue à 
notre colonne comme ils la donnent tou
jours, c'est-à-dire après avoir essuyé une 
ou deux décharges ; mais4a puissance^ 
tir a. été telle, que le désordre s'est mis 
aussitôt dans leurs rangs, et qu'ils ont t 
pris la fuite. Maïs, alors aussi, l'effet» du 
Chassepol a é(é terrible; à 7 et 800 mètres 
les balles portaient et jetaient la mort dans 
les rangs des fuyards. 

L'impression produite n'a pas été moins 
grande sur les Arabes qui marchaient avec 
notre colonne.. Elle rappelait à nos vieux 
soldats africains' l'effroi causé jadis par 
leurs charges à la baïonnette sur Jes 
troupes d'Ab-deMïader. . , 

On assure que l'une des dépêches de M. 
le colonel de Soriis se termine par ce-mot: 
• C'est épouvantable ! * mot plus heureux t 
que celui qui termina la fameuse dépèche 
arrivée au lendemain deMentana. 

—# On peut certain 
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de dentelle dans lequel elle noua sa recette 
• t 1-offaiU la pauvre mère, qui fondit en 
James eh aecevaat ce seoonrs inespéré. 

> Cependant un des masques, sur la télé 
duquel ssi balançait l'énorme plumet de 
Chicard, s'avança vers la malheureuse 
famille, encore toute é sa joie, et lui re-

,. tira prestement des mains i aumône qu'elle 
venait de recevoir. 

> II n'y eut qu'un cri de surprise géné
rale ; mais l'étudiant n'y pris pas garde, 
et se mit è dénouer le mouchoir et à le 
deharrassar de son contenu monétaire. 
Cela fait, il se fouilla et tira de son gous
set un. billet .de banque de iOO francs, 

' dont il fit une enveloppe au produit de la 
auéte, et le remit à l'infortunée mère de 
tanille, qui était restée immobile de stu
péfaction pendant la courte durée de cette 
scène : pais il plia soigneusement le mou
choir brodé et renferma*, précieusement 
dans son -• portefeuille, comme,- souvenir, 
sens doute, de l'action charitable de sa 
jeune compagne, » 

0 douce influence de M. Dura y sur les 
sentiments de la jeune parisienne l 0 
mœurs du quartier latin, vaus avez enfin 
troevé-votW'Dudray-Dumesnin " 

— Les.funérailles de l'amiral Léonard-
Victor-Joseph Charner, sénateur, grand 

e de* In ve-

' 

lieu hier à midi dans 
Udes. 

Des détachements de troupes d'infante-
î le , cavalerie et artillerie de la garnison 
de Paris étaient massés sur l'Esplanade. 
Une batterie de l'artillerie, sur la berge 
de la Seine/ faisait les safuts réglemen
taire*. L'entrée de l'hôtel e l le portail de 
l'église étaient richement tendu*. 

Depuis la grille de l'Esplanade, les in
valides de I hôtel formaient une double 
haie. L'église était splendidement déco
rée. L* péristyle, la nef, le chœur, les 
galeries supérieures étaient tendu* de noir 
avec trophées, écusaons, chiffres armoriés 
et drapeaux. Au-dessous de la double 
rangée des 1,000 drapeaux ennemis on 
lisait sur de* boacliere r-Xi-Hc*, #>ei-Hcs 
Sébastopel, Ancone, Alger. La chaire était 
recouverte d'un voile en gaz» noise. • 
,. Au milieu de la nef s'élevait* Sous-un 

riche dais, le catafalque, tout couvert de 
Cierges, de candélabres et des statues des 
vertus chrétienne». Le corps reposait dans 
une chapelle ardente au bas et à gauche 
d* la nef. 

L'Empereur s'était fait représentés par 
on de ses chambellans, un de ses aides-
de-camp, le général Favé et un capitaine, 
officier d'ordonnance. 

Des places étaient réservées, dan* 
chœur, au clergé et à l'etat-major des. 
Invalides. A droite et à gauche dans la 
nef, le* ministres, la maison de l'Empe
reur et des princes,-lea maréchaux, les 
amiraux, les états-majors, le Sénat, le 

JCOBJM téfèslatif, te Conseil d'Etat, la 
Codr dé* comptes, les deux préfectures, 
les cours, les tribunaux jusqu'aux conseils 
des prud'hommes, les deputalions de 
l'armée active; de la gardé nationale mo
bile, de la garde nationale, etc. 

Les bas-côtes étaient réservés aux da
mes et aux invitée de la famille. 

A midi sonnent, vingt et i un opnp*. de 
canon ont annoncé le commencement de 
Is cérémonie. '•• ' ./* - • v ' r 

11. l'abbé l'Argentier, curé des Inva
lides,' et son clergé, ont fait la levée du 

rps, qui était escorté DajLviogLmaielnta 
Trfcort àTCnerbeurg et de l'é-

de ieirtville. . 
Aérés, le service, Mgr l'archevêque a 

donné l'absoute. 
Le fili de l'amiral, sous-préfet de Mon-

treuiL et plusieurs parents conduisaient 
le deuil. 

Lea cordons du poêle étaient tenus par 
MM. l'amiral Rigauit de Genouilly, mi
nistre de la marine et des colonies, le 
maréchal Canrobert, le maréchal Randon 
e t le viee-emHal Trébouart. 

Le corps a ensuite été placé sur le char, 
et le cortège funèbre est venu jusqu'à la 
gin* de l'Esplapade pour le défilé de la 

>upe commandé par M. Je général Sou-
maio, puis il est'entré é l'église,.en atten
dant qu'il sait transporté â Saint-Brieuc 
dana la sépulture de famille. 

Jit-daae le Pnéter * *« 
communique quelques rensei-
au sujet du fait d'armes qui 

.T- On lit dans 
l'Inde du Times : 

Calcutta, 12 janvier. 
Le tremblement de terre le plus violent 

dont l'Inde orientale ait eu è souffrir de
puis des années s'est produit le dimanche 
10 courant dans l'après-midi vers quatre 
heures. Le sol a subi une tri pie ondulation 
du Nord-Ouest au SudtEst. L'eau.des, 
réservoirs était agités comme la mec, et 
les indigèneseffrayés se sont mis aussitôt 
à faire le vacarme odieux auxquels ils se 
livrent au moment des éclipses en souf
flant dana des conques marines et en Bat-

- tant da tambour. Un télégramme annonce 
ce matin que les secousses ont été telle-

' ment violantes à Silcbar, station du dis/ 
trict è thé de Cacha*, que toutes les habi
tations ont été renversées. Il ne reste 
debout que les mure de l'Eglise qui n i 
taient encore élevés que de six pieds au-
dessus du sol. On dit que la ligne de di
rection de l'action volcanique s'étend 
depuis les Humalayas orientaux, au long 
de Ja côte orientale de la baie de Bengale 
où se trouvent plusieurs volcans éteints,-
jusqu'aux volcan» en éruption de l'arcnV 
pel Oriental. 

— En feuilletant une vieille collection 
de journaux, nous avons trouvé le eu rien-
relevé suivant fait par Alexandre Dumas : 

' Si l'on consulte le Me tuteur après le 
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cueillir une fleur dana le superbe 
flùeborfaii Jâ  dame, 

> H reçut aussitôt on Ugèr coup d"tfvén-
tail sur Ie.S dôi7tR 

Pàladioa, cômmVne de Ta'province de, 
Bergame. père de sept enfants. |1 revenait 
lundi dernier' de Bergame,'à neuf .-heures 
du soir, sur sa t-barrett'd'cbtirgéé de linge, 
ayant pas3abtement "aBùsédu Vin. blanc 

rde Alonteferato ou do;ro«Wf db Bariolo; 
malgré le froid el l'air \>ï de la «a/son, 
bieoiôi il sèndormit .laissant tomuer les 

'guides de ses mains et le cue\ al sans di
rection. ' ' .." _ ': v . 
' / ^ voilure-suivi»^l'akord la giaade 
route. ma*s;a-ri>é„à.fa (Oluccaiion de (a 

'"(TocélTàv le cneval se. dirigea vers là bar-
riere du chemin de fa. de Lecco, et, tour
nant à gai'ibe sani être apen u du gar
dien, qui dormait dao< «a guériie. la 
voiJu-e yrit la voie fer.ée daus la direc-
too rte la stal'Oii dePoo'e diSanto Pietro. 

Peu d'.nstanti après, la-voiture avait 
pa-couru eov.ron deux cents mètres, lors-. 

$ ' ^lŒlasïrTa S s ^ nuf n ? S é V ?aiife' m et Dupontf^ugénie, 27 ans, journalière. 
iffl&ffiffiigiSè VOia(qui.n«,hsiJ T fjuantité d'amateurs se sont jointe à leV#mWh$mnef*à)$m &***»*, et 

Pardon,, Monsieur Je comte, dit la 
dàme.tè'n'est pas un Etat dA l'AIIemftgffei {j'oi 
ceci se demande. » -»««»• 

.r» te i t o T O . v • • • < " • • • -• itii , 
— La plus vive émotion -règne depuis 

quelques jours dans le monde des sport-
men. Voici le fait, bien digne an effet 
d'oooaper le beau - monde r Le duc de 
Hauailloojs'est montré, lejeer des courses 
à Nice, dans un i poney-chaise attelé de 
quatre petits ânes. •". 

— Un incident lion prévu sur le pro- ' 
gramme delà marche du bœuf gras s'est 
produit à Paris, lundi matin, à dix heu
res et, demi*. Un chsvreaii vivant placé 
dans une cage sous une porte toc hère dé-i 
pendant de l'établissement du sieux Julcsj 
L...x resùurateuf, rue dq Faubourg-St-
Martin, et qui s'ennuyait de rester là, pour 
servir de réclame, a trouvé moyen de 
s^chapper. Le restaurateur, ses garçons . 
et tout te personnel delacufsioe, jusqu'au * Wntt. et rail 

1 gnense. Mannequin Henri, 44 
! rand, ,H jCeuensfwFim naéhfë, 34 ans, tis-

peigneust/*Devlieaer B{[on|rd, 22 ans, 
oire, U s n s » 

r^pa«éûse: VandenOergbe Auguste, ai 
ans,' forgeron, et'fcèrlert Coralie, 4 1 
ans, lissera nde. Termeèrech Charles, 44 
ans tissertind, et Desmarets Adélaïde, 4 1 
ans, journalière. VandeWynckele Henri. 
25 ans i jonrnafien, et Défont eyne Anne. 
29.ans, journalière. Vankrieekenge Jean, 
34 ans, maréchal-ferrant, et Ros Sophie» 
25 ans, couturière. Dewaseh Louis, 25 
ans, tisserand,-et Htrwel Sébme, 27 ans, 
journalière. Ban vers François, 24 ans. 
fileur, et-Decubber Elise, 29 ans, ratta-
cheuae; Wscnet Alphonse, 27 ans, tisse
rand; et Lesseos Joséphine, M ans jour
nalière. DailVeoght Louis,^ 28 ans. cor
donnier, et Meirhaege Marie, 19 ans, tis-

lâcheuse. Yanhieûe Joseph, 2« ans, tisse* 

La voiture fut bridée ea morceaux par 
le choc impèt|enx de la locomotive^ La 
cheval fut' a*oj?6-par le convoi, qui fui sé
para, laj tèletet les deux ium >es Le derrière 
du corps. -,i / . i / : ' -s-..! d 

• Le convoi as. put être arrêté qu'à deux 
kilomètres env ron de l'endroit où l'acci
dent était arri ?é, à la stai on de Pente di 
Sanlo Pietro. ,-
-lAussitôt arrivés, Ue mécanicien et les 

.^hommes do 4»e« vice visiièrent avec soin les 
, roues rièK,ta locomodva et des wagons, 
ensanglantées et ,p/e ne» de débris de 

jCha;r du.cheval .éor*,&;\;.••: 
Qu'on juge deJa.A«ri)c;;ejlu.niécaolBiefi ? 

lorsque passant devant la bcomo'}e, i l , 

fpreni'ittdeî gémi^emei)^ et de sanglots 
touf es parja.doulét f I Cédait l'in'o.tuné 

Michel FernpQ, qui, acr -un bavard,qui 

officier d* la Légion-d'Honneur, ont eu 4 dèpui de l'île d'Elbe, on y trouvera la 
manche graduée de Napoléon vers Paris, 
avec les modifications que son - approehe 
produisait dana les opinions du journal.— 
L'anlhrcpophage est sorti dé son repaire.— 
•L'ogre de Corse vient de débarquer au 
golfe Juan. — Le tigre est arrivé h Gap.— 
Le monai're a couebé à Grenoble. — Le 
tyran a traversé Lyon .— L'usurpateur a 
été vue soixante lieues de la capitale. — 
Bonaparte s'avance à grands pas, mais il 
n'entrera jamais à Paris.— Napoléon sera 
demain sous nos remparts/---' u Emptrpur 

Plus de mille personnes, suivant ainsi 
lé daim, ont: parcouru le faubourg •aajïïl-
Martin, le boulevard flagents,"la "Tué de 
la Fidélité, le boulevard Saint-Denis, le 
faubourg Saint-Denis. » 

Des chiens de toute espèce qui, pour la 
circonstance, s'étaient improvises' chiens 
de chasse,- ont fini par arrêter l'anime! à 
lakautèuede ht eue du Caire. Des chas» 
seurs trou, zélés, voulaieoi-tusf la pauvre ; 
hôte 4t)o4nfiet te curée: mais.dem ser
gents bi rilte'sont intervenus et ont em
pêché -que la -plaisanterie n'eût un dénou-
mertt.sanglqnt. . . . 

parait au,si incroyante qa".nexpiica -le/se *JZ^r^&rfflffîAiuJ!!&* 
trouvaitïtaesro. né ph<mbsl<éi de sa Sros!e ** m ( * * u r e V « ^ * «.««.»« « W " « a * 
K M m toile et pài- ait A-â'vate au ebas-- — On vient, dô découvrir une nouvelle 
se-pierre de fer recourbé qui précc.'e de i Bou f̂e^̂  à étejndre léTeu^| I1nventeurrM. 
deux mètres envû'on L;J .premares rou'cT 
de la locomotive. Micuef. suspendu à peu 
prés ea équ'libre, la léte renversée d'un 
rats et les ja,nbes de f'au é", traînait sur 
la «rfô» ferrée. - - -*}/">"• 
•'••» OrF-s^empressà dé donne^ les premiers 
soins à cet nfortuné, dans la stat!oii de 
Ponte di Saoto.Pietro. Transnorté ensuite 
à l'hôpital', les" mëdeçtns o t déclaré, dit 
lejouiual la. L »bc. d.a, que, malgré la 
gravité des conlu. ionu, î'eiot de M chél 
Fe.mo n'inspirait pas la moindre ' iquié-
lude. — -**-"* Z 
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est arrivé à Fontainebleau. — Sa Majesté l ranx, tout •traUé! ratifié, tou;e Iprodaroa-. 
Iwpériale est entrée hier au château des, 'ifdft " presiaêniiérTé" est iDynédialemew . 
Tuileries au milieu de ses /fdéiee sujets. 

» C'est l'exegi tnanumenhm du journa
lisme; il n'aurait dû ne rien faire depuis, 
car il « e fera Tien de mieux';. ï ' 

il faut dire, à la décharge û* Moniteur, 
que ce journal était alors Porgane officiel. 

— Une révolution, qui se trame au 
Jockey-Club, aurait pour objet, parait-il. 
de remplacer notre sombra costume des 
cérémonies, le costume tiers-Etat, l'habit 
noir enfi'i, par le Irac de cooleiT claire,,, 
le gilet de sa in blanc et'(» cravate de 
dentelle. 

— On lit dans le Gaulois : 
La mort de M. de Mouslier m'autorise 

^l igjràeonter Tanecdole suivante: 
Un de mes bons amis, le docteur Marey, 

professeur au*collége de Fran e, fut invité 
à Compiègne, au commencement de cet 
biver. Marey est habileméeanic^pn autant 
que savant puy&ioîogiste; *l a doté la 
science de plusieurs-instruments, dont le 
plus populaire est le sphigmographe. Ima
ginez un mécanisme qui tite voire pouls 
et l'obfige à se dessiner lui-même sur une 
feuille de rapter. 

Il n'y a pas deux hommes dont lé pouls. 
se ressemble exactement.: tel dessin cor-
responé à jei.temnefammerU. tel indique.. 
on e'.ot moroide, tel une' maladie ch.oni-1 

- 'qu* déterminée. L'observation se complète"' 

— Le T mes vient de publier une inté
ressante étude sur le journalisme aux 
Etats-Unis. La presse américa'ae est une. 
institution ' Le peopfe et lé soûverneme'nt 
s'accordabt pour «d à'rrf le moyen souve
rain d'Hti'orir "lions, une ^towi intaris
sable da rei..9igneaieDis et !'!i7s.rument 
indispensable in pouvo'-' quand I veut 
parler, des citoyens quand i's veu'ent èlie.. 
entendus'. ., J 

Toute loi votée dans lés congrès fèâé-

aubesoin.-oar un appareil, qui enregistre - eHe donnée 
et dessine les contractions <lu eoau/v 

En parlait psata IH r<»ci't*"i,i> fmpffr*'Tj 
le jeune professeur (il est t**ès jeune) pr:l 
se* instruments avec lui. Ses augustes 
bêtes voulurent en tâtsr l'expérience et la 
plupart des- invitée y neweésu»* aussi . 
Béais ad exemple,... 

je vis Marey le lendemain de son retour. 
H m'assura qUeiel grand personnage avait 
le cœur d un homme qui doit vivre long
temps, et que la circulation n'était pas 
moins parraite chez telle grande dame. 
Mais, ajouta-t-il, j'ai découvert chez un 
de nés hommes d'Etat une insuffisance 
aortique dont il mouira sous peu ; c'est 
un cas très remarquable. Le malade ne 
paraît avoir .aucun soupçon de son 
danger. 

— Oui est-ce? 
— Je n'ai pas le droit de le dire. Vous 

verres. Quinze jours après, les journaux 
annoncèrent la maladie de M-de Moustier; 
Marey me dit : t TôuVsIvêz,maintenant 
le nom de mon homme; il en'a pour deux' 
mois su plus. — Edmond About. • 

Ai 

communiquée aux •journaux? Je gouverne
ment ne peut r'en dire, rien, faire sans.en. 
informer aussitôt la pressai, Mais l'Etat 
paye cette publicité, et chaque annéa plu
sieurs milliers dé. dollars passent rnsi 
des ci\{-38 publiques dans rjlles des 
priùcjipales .feuilles. . . 

'Quand le congrès de9 Eta.3 du Nord*, au 
comsnèocsaierit dé la ^ae> re an!:-e^c!jva--

Î
iste- chercha tous !e^ moyens de réa'iser 
es économie »' ne V'Oi à' la penscade. 

personne de ré^«:re féi fî i*?s d'ioâertlon 
payés aux jouV'ax ? .Ken. plu£, le gou • 
vefneroent n'be . u pas i diro.noer tous" 
lesd(Oi.sde posie jour «aciliter la c'icu-
tation dc~ nouvehf:. C'est siii&> qu'en 
Amérique toat jo'prn'ài envoyé à un àotre 
joûTnaTpàr Voie cTeclJanse^cst dispensé de 
idut affinsKbi£3«nmnt. UB\ii se eue ge, 
en réalilé, r d'assuré.* pa.- - ea- moyen les 
plus amples tnformatJorîs à chaque rr^ahe 
de la pr ne: et •! n'en -ifpas an oui ne 
s'assure ains' l'éciiange avec pluj!eurs 
centain"* d'au.res eu;!les. 
. Un joivnal publié - i &«*-J?rauflfsco'est 
exnéd'é gratuitemeat au journal qui ce. 
publie è Philadelp,' e et vic*,-ver*d : la 
posta accomplit «è service sans eiigér 
aucune rétriantien; suc a* par-ours de 
3,C 3 milles, et c> t réei'etniraaS'par tonnes 
ou'iL/fut eamarfr Jecyeuillea.'publiques"' 
ainsf rrammof-féeA tox irais dé l'Etat. 

L'admini itration va encore plus loin : 

Zaphle; de Bruxelles, en a fait à Liège 
des expériences publiques. Il a fait établir 
dans une baraque-de planches un bûcher, 
formé de 1 D fagots de ramilles,'de S voi
tures de bois sec, dé 12 sacs de copeaux, 
de 153 pintes d'huilé de pétrole et de 225 
pintes de goudron ; le feu a été mis aux 
quatre coins de la baraque, et lorsque 
tout a été bien enflammé, un seul je{ 
d'eau a suffi pour éteindre les flammes 

În une minute ; an bout de deux minutes, 
ont était fini. Le'gou.ve. neur de la Villef," 

le b /ni gmeslre et le conseil muncipal, 
ainsi qu une foule de spectateurs, assis
taient à ce spectacle, et l'inventeur a reçu 
des féll/cilafions publiques de la part des 
autorités. 

« • - • r . • . - • • • > 

— Il va s'ouvrir un cours pratique pour 
la —• devinez pourquoi ? *— pour la fa
brication du fromage è Lontnofen fBa-
viôre). . - - c . ' • • •• . ! 

r̂̂ at̂ Treçoit «u 
moins cent journaux en 'change, une boîte 
rfan*Jnsjlibre peur le natta*» m sa corres
pondance dans la ville où il s'impr'me, et 
cette é nce.sion, t>»<e feratuitement, duré 
fant que le journal existe. On peut e ika-

- -ter-ta sunTme* énorme" que l'Etat "perd en. 
accordant toutes ces faveurs è la pressa ; 
mais tout Se mdn'de est persuadé, en 
Amérique, que c'est de l'argent bien 
placé et que. fes services rendus par la 
presse profitante tous, il est juste que 
chttcaà coHiritué à scu expansion. 

— L'anecdote qu'on va lire est-elle au
thentique? Nous ne voudrions pas en 
jurer, mais elle nous semble, en tous cas, 
assez piquante pour être reproduite : 

« C'était au dernier bal de la Cour, â > fine, 25 ans, raltacbeuse. Deciercq Louis, 
Berlin. Une dés reines delà fête, femme i 32 ans,, fileur, et Hpytteauet Victoire 

« an!«,*ratuchease. 

, . ÈTÀT-àVJL m BÔUBA1X. 

-, .. PKBUCVriOWS D£ ¥i»'AGfiS. ' 

T février. ^Sttfht finie, 45 jai», 
cultivateur. ét'Lèpers'Aune, 35 ans, cul-
tivafrïcev ffers Dêâirê, î.1? ans, plafonneor. 
et Broquet Cornélie, 40 ans, journalière. -
Florin Pascnal, 35 ans,,, teinturier, et. 
Heuruel Adolphine, 35 ans, lisserande. 
Citelain Romain, 53 ans, cabaretier, et 
Fièrent Sophie, 23 anerménagère. Dupire 
Jean* 30 .ans, journalier, et Caparl Vic
toire, 33 ans, journalière. •••> 1 

; :- a ' t r «AaïAq^V,,-- ;\ / 
3 février- — Da'ugimont Jules, 36 ans, 

boulanger, et Decloquemont Marie, 37 
ans, servante. Bouvier LÔuis, 34 ans, 
cabaretier, "èf Delepaux Sophie, 29 ans, 
servante. Benoist Emile, 32 ans, mar-
enand de laines, et Delfortrié Célina, 25 
ans, sans profession. 
-' 6' février. — Lepercq Désiré, 44 ans, 

négociant, et Dhalluin Flore, "A'ans, 
sans profession. Joly Jean,- 86 ans, em-
pteyér et- MiHevilie Hortense, 23 ans, re
passeuse. Duja/din Alfred, 30 ans. nêgo-

t, et Lehoucq Julie, 21 ans, sans pro-
ion; ' 

3 février. — ,Benoisf. Joseph, 29 ans, 
dessinateur, et Graver ' Ceopoldipe, ̂  8L 
ans, servante. Léman Jules,, 23 aés, tis
serand, et Menu Paimyze, 21 ans, soi
gneuse. Leroy Adolphe, 22 ans, tisse
rand, et Vôrbaeghe Hortense, 27 ans tis-
serande. Deschamps Louis, 24 ans,*4ippré
teur, et Joris Elisa, ïb, ans, journalière. ' 
Dacgnies Norbert, 22 ans, maçon* et Bray 
Sophie, 26 ans)> raltacbeuse. Caleau Ri
chard, 2P ans, tisserand, et Moulari So
phie, 22 ans, bobineuse, Maspreuve Théo
doré, ,2.4 ans, tisserand, et Mesoreuxe 
Charlotte; 26 ans. tiaeerande. Leuge 
F.'orimond, 31 ans, fileur. et Bulteau 
Adèle, 19 ans, raltacbeuse. Boudry Adol
phe, 24 ans, mécanicien, et Deurez Ju
dith, 20 ans, dévideuse. Delsporte Cyrille, 
32 ans, tisserand,' et Cartreul Yictorine, 
20 ans, t'sserande. Lesqoesne J . -B . , 20 
ans, tisserand, et Houzet Zélia, 20 ans, 
journalière. Caliens Denis, 37 ans, jour
nalier, et Calry Florine, 35 ans, journa
lière. Duthoit Jean, 26 ans, tisserand, el 
Delattre Orélia, 25 ans, ménagère.' Aga-
cbe Henri, 33 ans, fileur, et Wanin Ce 

snr le 

-*!*. P i ï x t 1 >rmme. 

A LA LISMJlIRfE <Xi B E B O V X 

AlïlYUAIRI! 
k l'arrofidissement k • Lille, 

• • ' PAR RAVET-Altfqgîftj. 
'•'' ' ' ' \"i ' ' ' •"' >iV 

COURS DESv*HlJi(LES' du 13 février. 
.1. HU1U»_. I GBAmCS TOORnOAX. 

, .JfoèctoHti* p'freadtw^, l'hecKHiire 
Colsa. . . . . . .JI »» »» »•• 24 miSIÉtï 15501600 

. —épur. q.,»» »*»» U ^ M >• », , » f »» »• t» 
Œil l .B,g , »» t» . . t » 3 2 - » g 7 » W 5 0 1 5 . » 
— rousse.!*.» »» •> » » , * * * , » » , » », , , , , >, 
Canoelirfe. [1» »»»» »» ' A 

Chanvre'...>»'»» »• »»',., 
Lia du p'. {74 50'»* » » 28 50 
Lin et cf. f>> »» »• W.26'»»' 
, ù >' 'T'»' ' >''•" -j~ '•'" 

1 - COURS DE* fiA' BOURSE 
réOTiev 1808. 

71 45 
103 65 

RoU.de U Fo^roi-Ctotis, 

A VITRES 
Aux xonditieqis des Vaerwries. 

: Arv^oi%cEs 
. -•• • i : * ' " " n r \ 

EtudedeM»DUCHANGE, notairèàRoubaix 

G A P r X A / J X ^ . P L A C E R 
1 .-.,.. - i • •- •• •- « » h s ^ . 8529 
— i : <• -:M 
Elude deM» DUTHOIT, nefnire i Keobe'x, 

. • ,; :. /«ufdi». fi*y«n,. :.-. 

enl -deux sommes de 30ÇO00 
ai placer pot» fcj-isj fc & 8499 

Eluda- do Maître DUTHOIT, Notaire 4 
.; RoUhaiXj,' rue dn^Pays. >• 

Wâlâétla^ eafnUT^ieife uAnirie, 4 la 
vente publique dee> ;.••>} 
. Eetehsepeileryt^ WsilSs <j | f , 

A front du ebamin de Wsttreiof 4 

MAÏteilî 
© U V R O T H S , 

Ef 1 hectare & ares 30 ceht 
d e fonda ,.' vérs;er , *$• ' 

A Vendre, pour en jouir de suite. 
, • , , -'\ . 8594 

I 
•4'ï <^h 

d'un diplomate étranger, était l'objet des* 
attentions dé M. de Bismark, sur lequel 

.s* beauté, a prôauiUxbacun le aaitj une 
vive impression. Le galant ministre, ave* 
cette fatuité de conquérant qui le carac
térisa, avança la main sans façon pour 

Courmain Joseph, 40 
.ans, poqueteur, et Roueseaox Clémence, 
29 ans, journalière. Desmul François, 30 
ans, tisserand, et Duponcheel Pauline, 22 
ans, tisserands. Vanneste Emile, 26 an», 
fileur, el Lequenne Fidéline, 21 ans, soi-

EtudsaalÉ. Me TACQUBT, rue Pauvrée, 32, 
^ ^ ^ " r . Roobaix. 

On, demande, des capitaux è placer, 
moyennant.sûretés hypothécaires. '• 

8529 

A vendre de g r é a gré 
: Une grande quanfi^de proprrésés bâties 

et non bâties sises à Ileeaêiat*^ MVi 
S'adresser è M* tACQUET, notaire A 

Roubaix. 8458 
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